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A

VOLTAIRE.

O U R la fin des beaux jours dont vous fîtes l 'hiftoire t
Si brillans pour les arts , où tout tendait au grand,
Des Français un feul homme a foutenu la gloire.
Il fut embraffer tout : fon génie agififant
A la fois remplaça Bofiuet et Racine,
Et maniant la lyre ainfi que le compas,
Il tranfmit les accords de la Mufe latine

Qui du fils de Vénus célébra les combats.
De l’immortel Newton il faifit le génie ,
Fit connaître aux Français ce qu’eft l’attraction ;
Il terrafia l’erreur , la fuperftition.
Ce grand homme lui feul vaut une académie.

A

VOLTAIRE;

O o MB I e N Thiriot a d’efprit
Depuis que le trépas en a fait un fqueletteî
Mais lorfqu’il végétait dans ce monde maudit,
Du Parnaffe français compofant la gazette ,

Il n’eut ni gloire ni crédit.
Maintenant il parait par les vers qu’il écrit
Un philofophe , un fage4 autant qu’un grand poète,

Tome I . Mélanger.  Z
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Aux bords de l’Achéron où fon deftin le jette , fc
Il a trouvé tous les talens
Qu’une fatalité bizarre {il

Lui dénia toujours lorfqu’il en était temps , fc
Pour les lui prodiguer au fin fond du Tértare. In
Enfin les trépaffés et tous nos fots vivans
Pourront donc afpirer à briller comme à plaire ,
S’ils font affez adroits , avifés et prudens , 1

De choifir pour leur fecrétaire jti
Virgile , Orphée , ou mieux Voltaire.

A

VOLTAIRE»

N ON, plus je ne veuxàParis
Avoir de courtier littéraire . Cm
Je n’y vois plus ces beaux efprits
Dont nombre d’immortels écrits
En m’inftruifant favaient me plaire.
Je ne veux de correfpondans
Que fur les confins de la Suiffc,

Province qui jadis était très - fort novice
En arts , en efprit , en talens,
Mais qui contient des bons vieux temps
Le feul auteur qui me raviffe

Par l’art harmonieux de modeler fes"chants.
Ces Grecs , vos favoris , cherchèrent en Aiie

Les fciences , la vérité ;
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Platon jufqu’en Egypte avait même tenté
D’éclairer fa philofophie.

Déformais nos cantons charmés de fes attraits,
Sans chercher pour l’efprit des alimens dans l’Inde $
Trouvent le Dieu du goût comme le Dieu du Pinde*

Tous deux réunis dans Ferney.

Vous m’enverriez votre extrait baptiftère , que je
m’en croirais pas davantage à votre curé;

On juge mal, on eft déçu
En fe fiant à l’apparence;
je fuis très-fûr et convaincu
Que Voltaire en fecret a du
De la fontaine de Jouvence.
Jamais aucun héros n’approcha de fon fort ;
Immortel par fa vie ainfi qu’après là mort.

Songé  de Varmée impériale et du Maréchal Daun i
après la bataille de Liffà.

Partez -, l ’occafion eft bonne,
Grand Général de l’Empereur;
Pour prouver que je vous pardonné£
Je vous fois mon Ambaffadeur
Chez les robins de Ratisbonne.
Preffez-vous donc , et portez -leur
JM  réponfe ên propre perfonne,
Et rendez à ce tribunal,
Attefté fur l’original,

%À
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Au Prélîdent , à chaque membre,
Sans qu’aucun puifle être déqu ,
Tout ce que vous avez reçu
A Lifl'a le cinq de Décembre.
Quel beau jour pour le (leur Anis,
Fifcal du germanique Empire,
Lui qui fous l’ombre de Thémis
Se pavanait de me profcrire,
Lorfque vous aurez pu l’inftruire
De ce qu’à vos foins j’ai commis!

Enfuite , de vos pas le maître,
Courez à Vienne et faites naître
Grand nombre de nouveaux projets
Pour conquérir la Siléfie,
Et pour ruiner mes fujets.
Vous pouvez fur tous ces objets
Contenter votre fantaifie,
Etudier tout cet hiver,
Dirigé par le vieux Neuper.

Mais quand la faifon radoucie
Des frimats purifiera l’air
Que des champs la fuperficie
Se couvrira d’un duvet vert,

Alors, comme un nouvel Achille,
Retournez dans mon domicile,
Tout auffi vain , tout auffi fier,
Avec tout cet amas agile
De canons dont on compte mille,
Avec vos princes du bel air,
Et vos pandours armés de fer.
Ce canton en combats fertile
Vous reliera toujours ouvert.
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Etudiez bien vo^ e thème.
N’oubliez pas, pour le retour,
Des chemins qui vont en Bohème
De vous ménager le plus court.

A ce prix après ie carême
Revenez , à condition
Qu’en obtenant permiffion,
Nous prenions congé tout de même.

A Durgau,le 8 Décembre t “s7.

La Prince fjc Amélie avait écrit au Roi quelle craignait
bien que la paix ne fe fit pas filât , et le Roi
lui répondit par ces vers.

Lorsqu 'un fils d’Apollon que fon Démon lutine.
Dans le fort du travail embrouille étourdiment
Un fuj.et compliqué qu’au théâtre il deftine,
Son efprit , fatigué dans cet épuifement,

Emprunte pour fon dénoûment
Le fecours d’un Dieu de machine*.


	[Seite 1243]
	[Seite 1244]
	[Seite 1245]
	[Seite 1246]
	[Seite 1247]

